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Salon les recommandations de la Directive Europ8enne du 8.12 .1 975 ( 1), le cant rOle 
sanitaire des zones de baignade en mer est essentiellement base sur les recherches des 
coliformes totaux (C.T.), coliformes fecaux (C.F.) et streptocoques fecaux (S.F.l. A 
partir des 7299 valeurs bact8riologiques provenant de 2433 pr818vements effectues sur 
144 plages du littoral des Alpes-Maritimes, 11 a ete recherche le modele de distribution 
des populations en C. T •• C.F. et S.F. AprE!s application du test de Box et Cox (2) aux 
diffBrentes valeurs X, il a 8t8. montr8, du fait que A est tres proche de zBro, que la 
meilleure transformation qui normalise las donnees est log X..._ Une fois las donnees brutes 
transforrn8es la recherche de corr8lations statistiques entre les diff8rents couples 
de descripteurs (C.T.-C.F.,C.T.-S.F.et C.F.-S.F.) a mis en evidence des coefficients 
hautement significati fs (P=0,001). Parmi les 3 couples correles, c' est le couple C. T .-C.F. 
qui presents la liaison la plus intense (r=0,87l. Les deux autres couples de descrip­
teurs ontune intensite de liaison a peu pres equivalents (r=0,75 pour C.F.-S.F. et r=0,72 
pour C. T .-S. F.). Pour illustrer ces rBsul tats. nous avons soumis !'ensemble des valeurs 
bacteriologiques a 1' analyse des compos antes principales. Les calculs ant lite effectues 
a partir de la matrice de corrElation. La position des axes descripteurs par rapport aux 
aeux premiers axes principaux est port Be dans la figure 1. Sachant que 1' angle entre 

Figure 1 

POSITION OriS AXES DESCRIPTEURS I?AR RAPPORT AUX UEUX PREMIERES COMPOSANTES PRINCIPALES 

les axes descripteurs donne la corrBlation entre descripteurs. il est remarquable de voir 
combien le couple C.T.-C.F.est bien correle. Les correlations entre C.T.-s.F. et C.F.-S.F. 
sent nettement mains bonnes. II Sst: done logique de penser que les informations obtenues 
par les recherches simultanees des C.T. et C.F. sont redondantes. En effet, l'incidence 
de la non-utilisation des numerations des C. T. dans le classernent sanitaire des eaux de 
baignade est faib_le, Ainsi en 1984, sur 144 points contr518s, seulement six lieux de 
baignade classes normalement en categorie c changent de categorie lorsque les valeurs 
des C. T. ne sent pas prises en compte: deux points pas sent en categorie A, les quatre 
autres en categorie B (3). En 1985, un seul lieu de baignade classe normalement en B 
passe en classe A quand les valeurs des C. T. ne sant pas incluses. La compa-
raison des pourcentages obtenus pour chacune des catEgories met en evidence, corrme le 
montre la figure 2. une quasi Bgali t8 du nombre des zones de baisnade dans les classes 
A, B .. C et D. Aussi, compte tenu du peu d'incidence de la non-prise en compte des C. T. 

Figllre 2 
COMPARAISON DES CLASSIFICATIONS- LORSQUE LES COliFORMES TOTAUX SONT PRIS OU NON EN COMPTE 
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sur le classement sanitaire des eaux de baignade en mer, de leur faible signification 
8calogique .. de leur bonne corrBlation avec las C.F., le probl8me se pose de savoir s 'il 
est opportun, vu par ailleurs la charge finaoci8re i,mportante que represents le dBnombre­
ment des C. T •• d'en poursuivre la recherche. 
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Introduction 

This paper reports the results of 3-year investigation aiming at assessing 

the microbiological quality of coastal area of Split (Central Adriatic). The bacte­

riological paremeters were investigated in the framework of our participation to I<HO/ 

UNEP MED POL Phase II Project, concerning the coastal water quality control in the 

Mediterranean sea. 

Materials and Methods 

The monitored area includes coastal waters of Split area in the Adriatic sea, 

from the easternmost part of the Kastela Bay (Vranjic basin) to Stobrec (Fig.l.). 

10 sampling stations were monitored every two weeks during the sumner season 

and every 2-3 months in the other periods of the year. 

The bacteriological indicators of pollution (total coliforms, feacal colifo­

nns and faeca 1 streptococci ) . were determined according to WHO/UNEP standard 

methods. (1, 2, 3). 

StobreC 

Fig. l. Monitored area 

Results and Discus ion 

The coas ta 1 sea of the area of Sp 1 it has continuously been under influence of 

faecal pollution. Figure 2 shows the geometric means (space between each couple of 

vertical bars) and the corresponding 95% confidential limits (vertical bars) for 

each of the monitoring stations where all the three bacteriological parameters 

( tota 1 co 1 iforms, faeca 1 col ifonns and faeca 1 streptococci} were considered. 

The Vranjic basin (station 1) 

and town port (station 5) are the main 

sources of pollution since municipal 

sewage effluents are deposited there. 

The adverse effects ori gi nat i ng from 

these areas are reflected on all the 

bathing areas to wich they are very 

close. Due to the closeness to pollu­

tion sources and flow regime the 

bathing areas of Zvoncac (station 4) 

and Bacvice (station 6) are the most 

threatened areas. 

The data from 213 sea seawater 

samples were statistically worked out 

for each parameters. Positive correla­

tions between tot a 1 co 1 i forms and 

faecal co 1 i forms ( r= 0. 90}, between 

tot a 1 co 1 iforms and faeca 1 streptococci 
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( r.:;: 0. 89) and between faeca 1 co 1 i forms ~ 
and faecill streptococci (r= 0.97) were 2 J , 5 6 1 s 9 10 

established. The corresponding regre­

ssion lines are presented in Fig.3. 
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